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CASTELNAU-LE-LEZ

Une belle qualité 
de vie

Castelnau-le-Lez, la grande sœur de Montpellier, forte d’un passé doublement millénaire, 
se construit un avenir apaisé, solidaire et innovant.

Ca s t e l n au - l e - L e z

Page d’histoire
Antique cité, baptisée Sextantio, 
Castelnau a atteint l’âge vénérable 
de 2 000 ans. C’est beaucoup 
plus que Montepestellario, alias 
Montpellier, née en 985. Parmi 
ses autres proches voisines, un 
lien particulier la lie au Crès. Sous 
l’Ancien Régime, elles formaient 
toutes deux une seule et même 
paroisse, qui a porté le nom 
de Castelnau-lès-Montpellier, 
puis de Castelnau-Le Crès. Mais 
c’est en 1865 qu’elle s’appellera 
Castelnau-le-Lez. Quant au Crès, 
elle devra attendre 1872 pour 
devenir une commune à part 
entière. C’était il y a 150 ans.

Poumon vert
Bien que 2e ville de la Métropole, 
Castelnau-le-Lez a su conserver 
son identité. Ainsi qu’une 
belle qualité de vie, due à un 
environnement exceptionnel : les 
14 magnolias, symbole d’amour 
de la nature, installés aux entrées 
de la ville, donnent le ton. Avec 

la création d’un parc par an, 
voire plus, Castelnau est une 
cité verdoyante : jardin partagé 
du Caylus et aménagement 
des berges du Lez, l’an dernier. 
Extension du parc Monplaisir 
et projet d’espace vert de 2 ha 
au sud de la commune, cette 
année. Et, cerise sur le gâteau, 
en plus d’un nouveau parc sur 
l’avenue de l’Europe, réalisation 
d’un cheminement le long 
des berges du Lez, avec le 
projet de création d’une 
passerelle vers Méric, en 2023.

CV
DATE DE 
NAISSANCE

700 avant J.-C.
SUPERFICIE

72 hectares
HABITANTS
Castelnauvien-nes
NB D’HABITANTS

23 000
SITE INTERNET
castelnau-le-lez.fr

Frédéric Lafforgue,
maire de Castelnau-le-Lez

Pour faire de Castelnau 
une ville apaisée, les projets 
ne manquent pas. Avec la ville du 
quart d’heure, chaque habitant 
sera à moins de 15 min des 
équipements et services publics, 
grâce au tramway, aux deux lignes 
de bustrams et au réseau express 
vélo à venir, qui limiteront l’usage 
de la voiture. En divisant par deux 
le nombre de logements potentiels 
sur l’avenue de l’Europe et le centre 
ancien, je mets un coup de frein à 
l’urbanisme. 100 hectares d’espaces 
agricoles seront aussi sauvegardés 
au sud de la commune, car je 
souhaite faire de Castelnau « le 
grenier de la métropole ». Et puis, 
avec déjà de belles entreprises, CGI, 
Ubisoft, Predict… je fais le pari du 
numérique pour tous les habitants. 
Le groupe scolaire Jacques Chirac, 
qui ouvrira à la rentrée 2023, en sera 
un bel exemple (photo). 
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Le nouveau parc des berges 
du Lez, inauguré en novembre 
dernier, a été aménagé (tables de 
pique-nique, espaces jeux, terrain 
de pétanque…) et végétalisé 
pour favoriser le développement 
de la faune et de la fl ore.
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CO’MMUNES

Sussargues
LE PLAISIR D’ÊTRE ENSEMBLE

Les cinquante adhérents des Jardins 
de Marcel partagent tout depuis 
une décennie. Tâches collectives, 
entraide pour épauler ceux qui en 
ont besoin, outils de récupération 
réparés par des bricoleurs de 
l’association. Le fonctionnement 
est basé sur la convivialité, le plaisir 
d’être ensemble. « Sur deux heures 
de travail, on en passe la moitié 
à discuter ! », s’amuse Benoît Lanos, 
un des heureux jardiniers. C’est 
ainsi que se conçoivent les projets 
qui vont faire encore grandir le 
jardin : plantation d’un verger, 
installation d’un poulailler… Des 
nouveautés qui font la joie des 
enfants du village, invités à venir 
au jardin, dans le cadre d’activités 
organisées autour de la biodiversité.

Restinclières 
UNE TERRE À PARTAGER

Tout est déjà bien calé : il y aura 
à l’automne prochain un jardin 
partagé à l’entrée du village. Il sera 
respectueux de l’environnement, 
à l’instar de la démarche durable 
mise en place sur l’ensemble de 
la commune. L’appel a été lancé 
dans le journal local, et déjà plus 
d’une vingtaine de Restincliérois 
et Restincliéroises ont répondu 
présent, intéressés par ce projet. 
Il comptera une quarantaine 
de parcelles individuelles de 
60 m2 chacune, ainsi qu’un 
espace commun avec cabane, 
tonnelle, grande table, pour les 
moments conviviaux. Mais ceci, 
c’est pour la trame, car, pour 
le reste des aménagements et 
le fonctionnement de ce jardin 
partagé, tout est encore à écrire 
avec l’ensemble des participants. 

Murviel-lès-
Montpellier

UN PETIT COIN DE PARADIS

« Nous avons tous fait notre 
première récolte », se réjouit 
Sylvain Noyer, qui, avec dix-
huit autres jardiniers (dont dix 
jardinières), possède une parcelle 
depuis la création du jardin, il y 
a un an. Ce petit coin de paradis 
a ceci de particulier qu’il est situé 
au cœur du village, et participe 
ainsi à la vie de la commune. 
À l’intérieur, pas de barrière : 
les parcelles sont délimitées par 
des bouts de bois et de ficelle… 
Consommation maîtrisée de 
l’eau, outils en commun, cabanon 
partagé, entraide sur la parcelle 
collective, moments festifs : 
la gestion reste familiale. Ce 
petit jardin généreux, qui ne 
demande qu’à grandir, a conservé 
quelques parcelles pour accueillir 
les néo-Murviellois à venir.
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Les jardins collectifs, 
une idée à faire pousser 
Les jardins collectifs fleurissent dans la métropole. Il en existe 
pratiquement dans toutes les communes. Ces initiatives répondent 
à des envies de retour à la terre, doublées d’un besoin de faire 
société et de cultiver la solidarité. L’engouement est tel que les 
listes d’attente s’allongent. Zoom sur quelques-uns de ces jardins 
extraordinaires, où débute une belle activité en ce début de printemps.

Familiaux ou partagés ?
Loin des jardins ouvriers, les jardins familiaux 
sont devenus des espaces de loisirs liés à la pra-
tique du jardinage, et des éléments urbains à part 
entière. Prêts à l’emploi, ces terrains sont loués à 
moindre coût aux habitants qui ne possèdent pas 
de jardins. Chaque parcelle individuelle est équi-
pée d’un cabanon, et d’un accès à l’eau. Les jardins 
partagés, quant à eux, sont cultivés collectivement 
par les participants. Réunis en association, ce sont 
eux qui gèrent le jardin : pas besoin de savoir jardi-
ner, car tout s’apprend par l’échange. On devient 
membre simplement pour le plaisir de travailler 
un lopin de terre, d’échanger ou de participer à un 
projet de quartier.

Jardins, nouvelle génération
À Montpellier, 82 nouveaux jardins familiaux ont 
été aménagés par la Ville sur 9 000 m² de l’agri-
parc du Mas Nouguier aux Grisettes. Ils s’ajoutent 
aux 158  autres réalisés entre 2005  et 2012, au 
parc Malbosc (Mosson), aux grands Grès (Port 
Marianne) et sur les berges du Rieucoulon (Croix 
d’Argent). Ces jardins, nouvelle génération, se dis-
tinguent des premiers, car ils ne sont pas clôturés 
individuellement. Les 18 parcelles de 95 m² et les 
64 autres de 50 m² sont uniquement délimitées 
sur le pourtour du site, faisant d’elles une formule 
très originale de jardins familiaux… collectifs. 
Une adaptation née de l’expérience, car il s’avère 
que, en plus d’une recherche de plaisirs simples, 
de désirs d’une vie et d’une alimentation saines,  

l’envie de nouer de nouveaux liens est devenue 
l’une des motivations premières des participants. 
C’est sur ce modèle innovant que seront désormais 
conçus les jardins familiaux à venir.

Une belle aventure humaine
À Castelnau-le-Lez, les jardins partagés, livrés à 
l’automne par la Ville, ont beaucoup de succès. 
Débute ainsi une belle aventure humaine, menée 
par l’association Terre de Caylus qui gère un projet 
collectif très formateur. Car, avant de goûter aux 
fruits de leur travail, les jardiniers tirés au sort par-
ticipent à des travaux préparatoires : défrichage du 
terrain, travaux d’installation de l’irrigation, plan-
tation d’une centaine d’arbres fruitiers, position-
nement des 48 parcelles individuelles autour de la 
grande parcelle collective de 2 000 m², plantations 
de haies avec 200 espèces diverses, qui deviendront 
brise-vue, brise-vent, corridor écologique pour la 
faune et rafraîchisseur en été. Ces projets, déjà bien 
aboutis, en ont fait naître d’autres : création d’une 
mare, installation d’une ruche, réalisation de toi-
lettes sèches, construction d’une serre… Le résultat 
de l’intelligence collective en action.

273
C’est le nombre 
de parcelles de 
jardins familiaux 
montpelliérains, 
auxquelles 
s’ajoutent 
33 parcelles de 
jardins partagés. 
Le plus récent, situé 
à Ovalie depuis 
2020, sera complété 
bientôt par un 
tout nouveau, en 
cours de création 
à Agropolis. Plus 
d’un millier de 
Montpelliérains sont 
concernés par ces 
jardins collectifs.
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CO’MMUNES

À VOIR   CASTRIES

À VIVRE   PIGNAN – LAVÉRUNE

ÇA AVANCE   

MURVIEL-LÈS-MONTPELLIER

UN AIR DE PRINTEMPS
Samedi 30 avril à Pignan et dimanche 8 mai à Lavérune, de 10h à 
18h, les parcs des châteaux communaux vont se parer de parterres 
de fl eurs et de plantes. Premier rendez-vous, la 5e édition de Fleurs 
en fête organisée par la municipalité de Pignan le 30 avril offrira aux 
visiteurs le plaisir des senteurs et des couleurs. Un large choix de 
plantes, graines, agrumes, arbustes d’ornement et aromatiques sera 
proposé par des producteurs spécialisés. Mais aussi de l’artisanat 
dédié au jardin, des produits dérivés et un vide-jardin pour offrir une 
seconde vie aux outils. De nombreuses animations sont prévues.
Le week-end suivant, à Lavérune, après deux années « blanches », 
la 24e édition de la journée des jardins poursuit son objectif de 
transmission des passions et des savoirs. Pépiniéristes, horticulteurs et 
particuliers amateurs participeront à cette journée dédiée aux plantes. 
L’association Brouette et Chlorophylle et la Société d’horticulture et 
d’histoire naturelle de l’Hérault seront notamment fi dèles au rendez-
vous. Ateliers, conférences, expositions de plantes fraîches…
 pignan.fr
laverune.fr

ENGAGÉE POUR LA BIODIVERSITÉ 
Soucieuse de la conservation de la biodiversité, Murviel-lès-
Montpellier consacre 16 hectares de terrains communaux 
à la restauration écologique, au lieu-dit du Pioch Rouquier. 
Cet engagement de la commune va bien au-delà des 6 hectares 
de mesures compensatoires qui devaient être engagées à la 
suite de la construction d’un lotissement. Des espèces protégées 
à l’échelle nationale, comme le Lézard ocellé (Timon lepidus), 
la Magicienne dentelée (Saga pedo), la Pie-grièche à tête rousse 
(Lanius senator) (photo) ou encore le Triton palmé (Lissotriton 
helveticus), retrouveront, ainsi, un habitat propice. Garrigue, 
essences locales comme le chêne 
vert et espèces herbacées 
des pelouses, favorables à 
une biodiversité riche, 
reconquerront ce site. 
Des clôtures seront 
également posées 
pour accueillir 
un troupeau 
de brebis 
et de vaches 
dans la pure 
tradition pastorale.
 murviel.fr

LES TÉNÈBRES ET LA LUMIÈRE
DE GEORGIO DANTE
Après le Palais des Papes à Avignon, c’est le château 
de Castries qui accueille, jusqu’au 12 juin,  une grande 
exposition signée par le peintre fi guratif italien 
Georgio Dante (giorgiodante.com) : Les ténèbres 
et la lumière. Inspirée de La Divine comédie du 
poète Dante Alighieri disparu il y a 700 ans, cette 
exposition compte 24 œuvres dans la plus pure 
tradition de la grande peinture réaliste italienne. 
Avec ce projet, il explore ce long et laborieux 
voyage humain depuis l’Enfer jusqu’au Paradis. Cet 
évènement est proposé par le consulat général italien 
de Marseille, la Ville de Castries et la Métropole.
Du mercredi au dimanche de 14h à 18h. Entrée libre.
 castries.fr

À Pignan, comme à Lavérune, 
le printemps est de retour.
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Les Vignerons du Bérange 
produisent en moyenne 
140 000 hl de vin par an.

EN PROJET   

VENDARGUES

À VENIR   LAVÉRUNE

ET SI VOUS EXPOSIEZ
AU MUSÉE HOFER-BURY ?
Artistes de la région, le musée municipal 
Hofer-Bury, créé en 1992 au château 
des Évêques, vous ouvre ses portes 
pour de prochaines expositions 
temporaires. Les inscriptions ont lieu 
du 11 avril au 15 mai. Pour candidater, 
adressez-vous à la mairie au 
04 99 51 20 00 ou culture@mairiedelaverune.fr.
 laverune.fr

LA CAVE VIGNERONS
DU BÉRANGE DÉMÉNAGE
Annonce offi cielle du 18 février dernier. La cave coopérative 
viticole Vignerons du Bérange, implantée à Vendargues 
depuis 1939, va déménager sur le site de Meyrargues (96 ha), 
au sud de la commune, dans le cadre de l’aménagement 
par la Métropole de la future ZAC (10,5 ha). C’est un prélude 
au réinvestissement urbain des abords de la RM613. « Ce 
projet de déplacement acté, mais dont la date n’est pas 
encore défi nie, est important pour Vendargues, explique 
Guy Lauret, maire de Vendargues. C’est un soutien à 
nos viticulteurs, un signal fort envoyé par la Métropole 
et la commune. L’emplacement choisi, à proximité des 
grands axes structurants et qui sera desservi par le futur 
bustram, permettra une meilleure accessibilité tant pour 
les vignerons en période de vendanges que pour l’accueil 
des consommateurs. » Ce parc d’activités économiques, 
qui sera réalisé sous la forme de trois ZAC successives, 
aura vocation à créer 1 600 logements et 500 emplois. 
Ce déménagement est l’occasion de moderniser les outils 
de production de la cave, qui rassemble des viticulteurs 
issus de 23 communes de l’Hérault et du Gard. C’est 
également l’occasion de repenser l’aménagement de 
l’entrée sud de Vendargues, tout en préservant et en 
valorisant les espaces agricoles et naturels « productifs ».
 lesvigneronsduberange.fr
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INAUGURÉ   RESTINCLIÈRES

DES HALLES, LIEU DE PARTAGE
Les halles Léon Mercier (1) ont été inaugurées le 6 mars 
en présence de nombreux élus, tous très attachés à la 
mise en valeur des petits villages au sein de la Métropole. 
Cet espace de 450 m2 ouvert sur l’extérieur, coiffé d’une 
imposante structure en bois, fer et verre, accueille un 
marché dominical et huit commerces de proximité : caviste, 
barbier, fruits et légumes, poissonnier, onglerie, coiffeur, 
prêt-à-porter... Lieu de convivialité, agrémenté de tables 
et d’une petite fontaine ornée d’une tête de taureau, ces 
halles, conçues par l’architecte montpelliérain Jean-Luc 
Martineau, constituent « un second poumon au cœur 
du village, attendu depuis huit ans par les habitants de 
Restinclières », a expliqué, avec fi erté et émotion, Geniès 
Balazun, maire de la commune. Un chantier de 450 000 euros 
fi nancé à hauteur de 180 000 euros par la Métropole. 
À l’occasion de cette construction, la collectivité a également 
requalifi é et sécurisé la RM 60, traversant le village, pour un 
montant de 450 000 euros. « C’est la solidarité de toutes les 
communes du territoire qui rend ce type de projet possible. 
Ensemble, nous sommes plus forts pour relever les défi s », 
a conclu Michaël Delafosse, président de la Métropole.
 restinclieres.com
(1) Léon et Émile Mercier ont été maires de Restinclières respectivement 
de 1919 à 1942 et de 1945 à 1977.
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C’EST PARTI   

SAINT-JEAN-DE-VÉDAS

LA PISTOLE VOLANTE
Védas Endurance organise, avec le concours 
de la Ville de Saint-Jean-de-Védas, une course 
à pied 100 % nature, la traditionnelle Pistole 
volante, dimanche 1er mai. Le départ sera donné 
du gymnase de la Combe : à 9h15 pour le 16 km 
avec 280 m de dénivelé positif et à 10h pour le 5 km. Des 
courses enfants de 1,5 km pour les poussins et 3 km pour 
les benjamins sont également proposées. À vos baskets !

 @CourirASaintJean

vert et espèces herbacées 
des pelouses, favorables à 
une biodiversité riche, 
reconquerront ce site. 
Des clôtures seront 
également posées 
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